
 

 

 

 

VOEUX DU PRESIDENT DE LA REPUBLIQUE 

AUX ACTEURS DE L’ECONOMIE ET DE L’EMPLOI 

 
 

« Le seul voeu qui vaille, le seul qui nous engage, le seul qui compte, c'est l'emploi » (PR, 21/01/14).  
 
Le pacte de responsabilité « sera conclu à l'occasion d'une grande conférence économique et sociale au 
printemps ». Pour ce faire, « les discussions doivent commencer tout de suite ». Le pacte « ne suppose pas 
nécessairement l'accord de tous, mais il appelle la participation de tous ».  
 

 Toutes les options sont sur la table concernant le CICE. Il peut être « augmenté », « transformé 
purement et simplement en baisse de charges », ou « maintenu et complété ».  

 
 Des « contreparties claires, précises, mesurables » devront être apportées. « Elles devront être 

définies dans le cadre d'une concertation impliquant les partenaires sociaux et associant aussi le 
Parlement ». Une partie de ces contreparties fera l’objet de négociations par branche 
professionnelle. L’Observatoire des contreparties sera créé pour en assurer le suivi ; il sera présidé 
par le Premier ministre. Surtout, « pour être crédibles et respectées, ces contreparties doivent être 
peu nombreuses » et viser :  
 

o Le « nombre de créations d'emplois, prioritairement pour les jeunes et les seniors » ;  

o La « qualité des emplois, à travers la formation et la réduction de la précarité du travail »,  

o Les investissements en France : « les entreprises doivent s'engager à investir davantage en 
France et à relocaliser autant qu'il est possible leurs activités sur le territoire national ».  

 
 Une trajectoire « sera fixée pour l'évolution des prélèvements, aussi bien pour les entreprises que 

pour les ménages, jusqu'en 2017 ».  

o Une « première étape » sera effective « dès 2015 ».  

o « Si on veut que les entreprises investissent, que notre pays soit attractif, qu'il y ait du côté 
des épargnants un engagement sur le long terme, que les salariés prennent toute leur part 
dans l'activité productive, y compris dans la redistribution des résultats, chacun doit connaître 
la trajectoire ».  

 
« Le chômage a été stabilisé, même avec une croissance faible, pour ne pas dire quasi nulle, mais la baisse 
qui est attendue doit maintenant être effective. »  
 
« C'est maintenant que tout se joue. […] C'est parce qu’[il] refuse le scénario de l'attentisme et de la frilosité 

que [le président de la République a] proposé le pacte de responsabilité ».  
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